
 

Terminales     MATHEMATIQUES : Bac Blanc 2 Sujet 1 CORRIGE 

EXERCICE 1 : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

EXERCICE 2 :  

1. Soit F une primitive de la fonction 𝑓 sur IR, alors par définition 𝐹′(𝑥) = 𝑓(𝑥)   

or, pour tout réel 𝑥,  𝑓(𝑥) = 3𝑒−𝑥2
+ 2 > 0  donc 𝐹′(𝑥) > 0 sur IR, donc F est croissante sur IR 

L’affirmation 1 est vraie  

 

2. 𝐴 𝑒𝑡 �̅�  forment une partition de l’univers, donc, d’après la formule des probabilités totales,  

 

𝑝(𝐵) = 𝑝 (𝐴 ∩ 𝐵) + 𝑝 (�̅� ∩ 𝐵) = 𝑝(𝐴) × 𝑝𝐴(𝐵) + 𝑝(�̅�) × 𝑝𝐴 ̅(𝐵) = 0,6 × 𝑝𝐴(𝐵) + 0,4 × 0,1 = 0,6𝑝𝐴(𝐵) + 0,04 

or 𝑝 (𝐵) = 0,22    d’où     0,6𝑝𝐴(𝐵) + 0,04 = 0,22  ⇔   0,6𝑝𝐴(𝐵) = 0,18  ⇔  𝑝𝐴(𝐵) =
0,18

0,6
= 0,3     

L’affirmation 2 est fausse  

 

3. Soit X la variable aléatoire associée au nombre de boules vertes obtenues sur les 3 tirages. 

Alors,  X suit la loi binomiale de paramètres n = 3 et  p = 
3

10
  et la probabilité d’avoir 2 boules vertes est  
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)
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)
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L’affirmation 3 est fausse  

 



 

4. 𝑃(𝑋 ≥ 1) > 0,99      ⇔   1 − 𝑃(𝑋 = 0) > 0,99    ⇔  1 − (𝑛
0

) × 0,180 × (1 − 0,18)𝑛 > 0,99   

 
⇔  1 − 0,82𝑛 > 0,99    ⇔  −0,82𝑛 > 0,99 − 1 ⇔  −0,82𝑛 > −0,01 ⇔  0,82𝑛 < 0,01 
 

⇔    ln(0,82𝑛) < ln (0,01)     ⇔      𝑛 ln(0,82) < ln (0,01)     ⇔    𝑛 >
ln (0,01)

ln (0,82)
    ( car ln(0,82) < 0) 

  or 
ln (0,01)

ln (0,82)
 ≈ 23,2           𝑑𝑜𝑛𝑐        𝑙𝑒 𝑝𝑙𝑢𝑠 𝑝𝑒𝑡𝑖𝑡 𝑒𝑛𝑡𝑖𝑒𝑟 𝑒𝑠𝑡   𝑛 = 24  

L’affirmation 4 est fausse  

 

 

EXERCICE 3 :  

1. a. 

 

 

 

b.  𝑓(𝑥) = 𝑥 + 4 − 4𝑙𝑛(𝑥) −
3

𝑥
=

𝑥2

𝑥
+

4𝑥

𝑥
−

4𝑥𝑙𝑛(𝑥)

𝑥
−

3

𝑥
=  

𝑥2+4𝑥−4𝑥𝑙𝑛(𝑥)−3

𝑥
 

or d’après les croissances comparées,  lim
𝑥→0

𝑥𝑙𝑛(𝑥) = 0   ainsi 

 lim
𝑥→0

𝑥2 + 4𝑥 − 4𝑥𝑙𝑛(𝑥) − 3 = −3  par quotient,  

lim
𝑥→0

𝑥 = 0     avec    𝑥 > 0   lim
𝑥→0

𝑓(𝑥) = − ∞  

 

2. Puisque 𝑓(𝑥) = 𝑥 + 4 − 4𝑙𝑛(𝑥) −
3

𝑥
 ,   alors 

 

 

 



 

b.    Sur ] 0 ; 1 ], la fonction 𝑓 est définie, continue et strictement croissante avec lim
𝑥→0

𝑓(𝑥) = − ∞ et 

𝑓(1) = 2 . Or 0 appartient à ] - ∞ ; 2] donc d’après le corollaire du théorème des valeurs 

intermédiaires,   l’équation 𝑓(𝑥) = 0 admet 1 unique solution 𝛼 sur ]0 ; 1]. 

Sur [ 1 ; + ∞ [, le minimum de 𝑓 est 𝑓(3) = 6 − 4ln (3) ≈ 1,6  donc l’équation 𝑓(𝑥) = 0 n’admet pas de 
solution sur  [ 1 ; + ∞ [. 

Ainsi,   l’équation 𝑓(𝑥) = 0 admet 1 unique solution 𝛼 sur ]0 ; + ∞[, et d’après les variations de 𝑓, on a 

 

𝑥 0                                              α                                           +∞ 

𝑓(𝑥)                         −                     0                     +                                                              

 

4.  

 

 

EXERCICE 4 :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


